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Depuis près d'un siècle, le cuivre, notamment sous forme de sulfate, 
est utilisé dans la protection du vignoble contre bon nombre de champi­
gnons tels que le mildiou (Plasmopara viticola Berl. et de Toni), le black-rot 
(Guignardia Bidwellii Viala et Ravaz) ou le brenner (Pseudopeziza trachei­
phila Muller-Thurgau). 

Malgré l'essor des fongicides de synthèse, le cuivre bénéficie toujours 
auprès des viticulteurs et des techniciens d'une solide réputation d'effica­
cité. Somme toute, le cuivre apparaît comme le garant d'une récolte saine. 

Aussi, lorsqu'un de ces parasites déjoue la vigilance du viticulteur et 
alterre la vendange, il est souvent rappelé qu'autrefois les bouillies cupri­
ques étaient couramment employées, les atteintes étaient moins domma­
geables que de nos jours. 

Voulant vérifier si ces assertions étaient fondées ou reposaient sur 
de simpres préjugés, nous avons mis en place au cours du cycle végétatif 
1977 une expérimentation ayant pour but d'accentuer ces éventuels effets 
bénéfiques du cuivre au niveau des grappes et, par-là même, des baies. 
Nous avons procédé alors à certaines recherches d'ordre biologique, cyto­
logique et chimique sur des grappes prélevées au moment des vendanges. 

MATERIEL ET METHODES 

Le matériel nécessaire à cette étude provient des collections ampélo­
graphiques de l'Ecole Nationale Supérieure Agronomique de Montpellier. 

Les souches, âgées d'une dizaine d'années, greffées sur S04, sont 
conduites en gobelets à 4 ou 5 bras, avec coursons à deux yeux francs 
dont la végétation est palissée sur fils de fer. Plantées à 2,00 m x 1,20 m. 
ces vignes font l'objet d'une culture traditionnelle. 
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